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e R e SO

Le vieillard posa ses mains sur la téte de sa petite-
fille et des larmes coulérent de ses yeux lorsqu'il pensa
que bien souvent la mére de cette enfant, qui était morte,
s'était assise a cette méme place, et, la petite-fille, le
voyant pleurer, pensa que c'était le tabac qui en était
cause; elle lui dit: ,Ne fumez plus, grand-papa, voyez
comine cela vous fait pleurer.” Sa femme était occupée
a filer au rouet, et la vieille horloge de cuivre qui était
sur la cheminée avait frappé trois heures; mais le fermier
resta dans son fauteuil. La petite-fille s'appuya contre sa
poitrine; la téte du vieillard s'inclina sur la téte blonde

de 1'énfant, et ils s'endormirent pendant cette belle aprés-
midi d'été.

HERBST.

In der herbstlichen Sonne, nah und fern
sieht man die alten Leute so gern.
Warum wohl? ... Ich weif} es nicht.
Vielleicht weil sie sanft sind wie Herbsteslicht,
vielleicht weil sie ein Erinnern sind
an fernen Traum,
Wie an Vogelzwitschern und Sommerwind
die letzten Bldtter am Baum.
Der alte Mann dort — das .Auge voll Ruh —
der sich sonnt, an den Stab gelehni —
Spdte Blumen zitlern am Ackerrand —
so still das goldig braune Land —
Den umweht ein Hauch — bald schwebt es ihm zu,
was der Herbst ersehnt. M. Schwab-Pliiss.
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